
Pakistan. Au printemps 2003, à N'Dja-
ména (capitale du Tchad), l'Assemblée 
mondiale des jeunes musulmans a ouvert 
une radio islamique chargée de propager le 
message de la Da'awa et «améliorer la 
conscience religieuse et culturelle des 
peuples du Tchad et des pays en­
vironnants». Au même moment, lAgence 
musulmane d'Afrique, une ONG koweïtien­
ne d'obédience wahhabite, se félicitait de 
la construction de 27 mosquées et du sup­
port qu'elle apportait à 14 écoles isla­
miques en Guinée-Bissau. La fondation al-
Haramain annonçait, elle, la construction 
de dix mosquées au Sénégal et de dix 
autres en Mauritanie, chacune flanquée 
d'une école coranique, d'un logement 
pour les convertis et... d'un puits. 

Souterraine et forte de la faiblesse des 
États, l'offensive wahhabite vise toute 
l'Afrique noire. Partout où les musulmans 
sont majoritaires, la laïcité est contestée. 
Au Mali, les associations islamiques 
demandent que seuls les politiciens 
«épousant les valeurs islamiques» soient 
désormais autorisés à se présenter aux 
élections présidentielles. En Somalie, les 
wahhabites sont les vrais vainqueurs de la 
guerre civile qui a ravagé le pays : les seuls 
établissements scolaires ouverts pour la 
quasi-totalité des enfants sont des écoles 
coraniques financées en bonne partie par 
de riches bienfaiteurs étrangers. À Moga-
discio, la capitale, presque toutes les 
femmes sont voilées et les seules juridic­
tions qui fonctionnent encore sont d'es­
sence coranique. 

Le message propagé auprès des 380 mil­
lions de musulmans africains n'est pas 
sans conséquences. Dans les douze États 
du Nord du Nigeria, des milliers de per­
sonnes sont mortes dans les affronte­
ments entre chrétiens et musulmans qui 
ont suivi l'instauration de la charia. Dans 
l'État de Zamfara, qui jouxte le Sud du 
Niger, des écoles et des taxis séparés pour 
les hommes et les femmes ont fait leur 
apparition. On y coupe allègrement la 
main de pauvres hères coupables d'avoir 
volé ne serait-ce qu'un fruit ou une bicy­
clette. Les femmes ne sont pas épargnées. 
Une femme violée a été accusée de forni­
cation et a reçu 100 coups de fouet. 
Amina Lawal, une analphabète de 30 ans, 
a été condamnée à être lapidée d'ici jan­
vier 2004. Elle attend son exécution. Son 
crime? Avoir donné naissance à un enfant 
hors des liens sacrés du mariage. D 

APPAREILS ELEVATEURS 
POUR PERSONNES 
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Abrtibi - TémiscamingiK 
Tél. : (8)9) 763-3185 
Sans frais : 1 800 567-6459 

Bas-Saint-laurent - Gaspésie 
Tél. : (418) 727-3624 
Sans frais : 1 800 463-0869 

C en tre-du-Québec 
Tél. : (819) 752-4563 
Sans frais : 1 800 567-7683 

Côte-Nord 
Tél. : (418) 964-8400 
Sans frais: 1 800 463-1752 

www.rbq.gouv.qc. 

Pour être sécuritaire, un appareil élévateur 

pour personnes handicapées doit être conçu, 

fabriqué, installé, entretenu et utilisé conformément 

aux exigences minimales des normes en vigueur. 

Tous les travaux d'installation, de modification, 

d'entretien et de réparation de ces 

appareils doivent être confiés 

à un entrepreneur titulaire 

d'une licence 4270 

de la Régie du bâtiment 

du Québec. 

Pour vérifier si votre 

entrepreneur détient cette 

licence ou pour obtenir 

plus d'information sur ces 

appareils, consultez 

le site Internet 

la Régie du bâtiment 

du Québec ou 

contactez l'une 

de ses directions 

régionales. 

Estrie 
Tel : (819) 820-3646 
Sans frais : 1 800 567-6087 

Mauricie 
Tel : (819) 371-6181 
Sans frais : 1 800 567-7683 

Montréal (secteur nord) -
Laval - Laurentides -
Lanaudière 
Tél. : (450) 680-6380 
Sans frais: 1 800 361-9252 

Montréal (secteur sud) -
Montérégie 
Tél. : (450) 928-7603 
Sans frais : 1 800 363-8518 

Outaouais 
Tél. : (819) 772-3860 
Sans frais : 1 800 567-6897 

Québec - Chaudiére-Appalaches 
Tél. : (418) 643-7150 
Sans frais : 1 800 463-2221 

Saguenay - Lac-Saint-Jean 
Tél. : (418) 695-7943 
Sans frais : 1 800 463-6560 

du bâtiment 
tara Québec on 

http://www.rbq.gouv.qc

